Français – Écriture — CE1 — Période 1
Écrire : la carte d'identité d'un personnage et mes premières phrases
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme de français cycle 2, CE1 : copier avec soin ; écrire des phrases ; produire un court texte. Aligné sur « la carte d'identité et le portrait d'un héros » du CE2 et sur « le portrait de héros » du CM1 en période 1.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Copier sans erreur en utilisant une stratégie.
1. Écrire une phrase complète.
1. Remplir la carte d'identité d'un personnage.
1. Écrire trois à cinq phrases sur un personnage.

	Compétences travaillées
	1. Copier
1. Écrire des textes
1. Réviser
1. Utiliser des outils

	Prérequis
	1. CP : écrire une phrase simple
1. P1 lecture : le personnage principal

	Matériel / supports
	1. Modèles de copie ; cartes d'identité vierges ; affiches de mots
1. Annexes 1-3 ; projections 1-2

	Évaluation
	1. Évaluation formative : copies ; brouillons.
1. Évaluation finale : copier quatre lignes sans erreur ; écrire quatre phrases sur un personnage, avec majuscules et points.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : nombre de phrases ; longueur de la copie.
1. Qualitative : phrases à compléter en ★ ; phrases inventées en ★★★.
1. LE BROUILLON A LE DROIT D'ÊTRE SALE. On n'évalue jamais l'écriture sur un brouillon.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	La copie experte
	Copier avec une stratégie plutôt que lettre à lettre.
	45 min

	2
	Écrire une phrase
	Écrire une phrase complète et correcte.
	45 min

	3
	La carte d'identité d'un personnage
	Remplir un écrit organisé.
	45 min

	4
	Écrire sur mon personnage
	Écrire un court texte à partir d'un écrit organisé.
	45 min

	5
	Améliorer et mettre au propre
	Relire et recopier son texte.
	45 min




SÉANCE 1 / 5 — La copie experte
	Objectif
	Copier avec une stratégie plutôt que lettre à lettre.

	Durée / organisation
	45 min — collectif puis individuel

	Matériel
	1. Modèles ; annexe 1
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Comment on copie
collectif
	20'
	1. Projection 1 : copier sans se tromper.
1. ON OBSERVE COMMENT LES ÉLÈVES COPIENT SPONTANÉMENT.
1. BEAUCOUP COPIENT LETTRE PAR LETTRE. Ils regardent, ils écrivent une lettre, ils regardent encore.
1. C'EST TRÈS LONG. ET ÇA PRODUIT BEAUCOUP D'ERREURS.
1. Parce qu'à force d'aller et venir, on perd sa place.
1. ON VA APPRENDRE À COPIER AUTREMENT. C'est ce qu'on appelle la COPIE EXPERTE.
1. MA STRATÉGIE, EN QUATRE TEMPS :
1. 1. JE LIS toute la phrase, ou tout le groupe de mots.
1. 2. JE REGARDE bien : les majuscules, les accents, les lettres muettes, les points.
1. 3. JE CACHE le modèle. Et j'écris DE MÉMOIRE.
1. 4. JE DÉCOUVRE et je VÉRIFIE. Je corrige si besoin.
1. AU DÉBUT, ON CACHE APRÈS UN SEUL MOT. C'est déjà bien.
1. Puis deux mots. Puis un groupe. Puis une phrase entière.
1. ON AUGMENTE PROGRESSIVEMENT, et chacun à son rythme.
1. POURQUOI CACHER EST LA CLÉ :
1. Parce que ça oblige à GARDER EN TÊTE. Et garder en tête, ça se travaille.
1. UN ÉLÈVE QUI COPIE SANS JAMAIS CACHER NE PROGRESSE PAS.
1. CE QU'IL FAUT REGARDER AVANT DE CACHER, et on l'apprend :
1. LES MAJUSCULES. LES ACCENTS. LES LETTRES QU'ON N'ENTEND PAS. LA PONCTUATION.
1. Ce sont exactement les quatre choses qu'on oublie.

	On s'entraîne
individuel
	15'
	1. Chacun copie quatre lignes avec la stratégie.
1. ON COMPTE LES MOTS JUSTES, pas les erreurs.
1. C'est la règle de toute l'année, en copie comme en dictée.
1. Et on note combien de mots on arrive à cacher d'un coup.

	Trace
individuel
	10'
	1. Ma copie ; ma stratégie affichée.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Un mot à la fois ; modèle agrandi

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Une phrase entière cachée


Trace écrite / bilan : Affiche : lire, regarder, cacher, vérifier.


SÉANCE 2 / 5 — Écrire une phrase
	Objectif
	Écrire une phrase complète et correcte.

	Durée / organisation
	45 min — collectif puis individuel

	Matériel
	1. Images ; affiches ; annexe 1 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ce qui fait une phrase
collectif
	20'
	1. QU'EST-CE QUI FAIT QU'UNE PHRASE EST UNE PHRASE ?
1. ON REGARDE DES EXEMPLES ET DES CONTRE-EXEMPLES :
1. « Le chien court dans le jardin. » → c'est une phrase.
1. « le chien court dans le jardin » → il manque la majuscule et le point.
1. « Le chien dans le jardin. » → il manque ce qu'il FAIT. Ce n'est pas une phrase.
1. « Court le dans jardin chien le. » → les mots sont dans le désordre. Ça ne veut rien dire.
1. MES TROIS CONDITIONS, et il faut les trois :
1. 1. ELLE COMMENCE PAR UNE MAJUSCULE.
1. 2. ELLE SE TERMINE PAR UN POINT.
1. 3. ELLE VEUT DIRE QUELQUE CHOSE. On comprend ce qui se passe.
1. LA TROISIÈME EST LA PLUS IMPORTANTE, et c'est celle qu'on oublie.
1. Une suite de mots avec une majuscule et un point n'est pas forcément une phrase.
1. LE TEST QUI MARCHE : je la lis à voix haute à quelqu'un.
1. S'IL COMPREND, C'EST UNE PHRASE. S'il fronce les sourcils, il manque quelque chose.
1. CE TEST EST À LA PORTÉE D'UN CE1 et il est très efficace.
1. ET UNE CHOSE À SAVOIR : LA MAJUSCULE ET LE POINT VONT ENSEMBLE.
1. Ils marquent le début et la fin. Comme les deux bouts d'une ficelle.
1. Si j'écris une majuscule, je dois penser au point qui va avec.

	On écrit
individuel
	15'
	1. À partir d'images, chacun écrit trois phrases.
1. LES AFFICHES DE MOTS SONT À DISPOSITION. On a le droit de les regarder.
1. REGARDER UNE AFFICHE N'EST PAS TRICHER. C'est utiliser un outil.
1. Puis on relit ses phrases à voix basse. Une par une.
1. ET ON VÉRIFIE UNE SEULE CHOSE : la majuscule et le point.

	Trace
individuel
	10'
	1. Mes trois phrases ; l'affiche de la phrase.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Phrases à compléter ; mots donnés

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Phrases inventées ; ajouter un détail


Trace écrite / bilan : Affiche : ce qui fait une phrase.


SÉANCE 3 / 5 — La carte d'identité d'un personnage
	Objectif
	Remplir un écrit organisé.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Cartes vierges ; textes ; annexe 2
1. Projection 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ce qu'on met dedans
collectif
	18'
	1. Projection 2 : la carte d'identité d'un personnage.
1. ON VA REMPLIR UNE CARTE D'IDENTITÉ pour le personnage de nos histoires.
1. LES RUBRIQUES, décidées ensemble :
1. SON NOM. SON ÂGE, s'il est dit. OÙ IL HABITE.
1. CE QU'IL AIME. CE DONT IL A PEUR. CE QU'IL SAIT FAIRE.
1. ET SON PROBLÈME dans l'histoire.
1. CERTAINES RUBRIQUES SONT DANS LE TEXTE. D'autres, il faut les DEVINER.
1. ON MET UN PETIT SYMBOLE POUR DISTINGUER LES DEUX :
1. Une coche quand c'est écrit dans le texte. Un point d'interrogation quand on a deviné.
1. CE SYMBOLE EST TRÈS UTILE : il apprend à distinguer ce qu'on lit de ce qu'on invente.
1. ET ON PEUT INVENTER, pour les rubriques que le texte ne dit pas.
1. MAIS ALORS IL FAUT QUE ÇA AILLE AVEC L'HISTOIRE.
1. Si le personnage vit dans une forêt, il n'a pas peur des voitures.
1. ON N'INVENTE PAS N'IMPORTE QUOI : on invente ce qui pourrait être vrai.
1. C'EST UNE PREMIÈRE IDÉE DE COHÉRENCE, et elle servira toute la scolarité.
1. LA CARTE S'ÉCRIT EN MOTS OU EN COURTES PHRASES. Pas en texte long.
1. C'est un écrit ORGANISÉ, pas un récit. Les deux sont différents.

	On remplit
individuel
	17'
	1. Chacun remplit la carte de son personnage préféré parmi ceux lus.
1. LE TEXTE EST À DISPOSITION. On revient dedans pour chercher.
1. Et on souligne dans le texte ce qui a servi à répondre.

	Trace
individuel
	10'
	1. Ma carte d'identité de personnage.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Quatre rubriques ; mots à recopier du texte

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Sept rubriques ; distinguer lu et deviné


Trace écrite / bilan : La carte d'identité du personnage.


SÉANCE 4 / 5 — Écrire sur mon personnage
	Objectif
	Écrire un court texte à partir d'un écrit organisé.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Cartes remplies ; affiches ; annexe 2 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	De la carte au texte
collectif
	15'
	1. MA CARTE EST REMPLIE. MAINTENANT J'ÉCRIS DES PHRASES AVEC.
1. CHAQUE RUBRIQUE DEVIENT UNE PHRASE :
1. « Son nom : Lila » → « Elle s'appelle Lila. »
1. « Ce qu'elle aime : les chevaux » → « Elle aime les chevaux. »
1. « Ce dont elle a peur : le noir » → « Elle a peur du noir. »
1. REMPLIR LA CARTE D'ABORD REND L'ÉCRITURE BEAUCOUP PLUS FACILE.
1. Parce que je n'ai plus à chercher QUOI dire. Je sais déjà.
1. Je n'ai plus qu'à m'occuper de COMMENT l'écrire.
1. PRÉPARER AVANT D'ÉCRIRE : c'est la démarche qu'on installe, et elle servira toujours.
1. LE PIÈGE À ÉVITER : commencer toutes les phrases par le même mot.
1. « Elle s'appelle… Elle aime… Elle a peur… Elle habite… »
1. C'est correct, mais c'est monotone.
1. MON ASTUCE : je peux commencer autrement.
1. « Lila a huit ans. » « Dans sa maison, il y a un chat. » « Le soir, elle a peur du noir. »
1. CHANGER LE DÉBUT D'UNE PHRASE SUR DEUX SUFFIT. Pas besoin de tout changer.

	J'écris
individuel
	20'
	1. Chacun écrit quatre à cinq phrases sur son personnage.
1. SUR UN BROUILLON. Et le brouillon a le droit d'être sale.
1. ON PEUT RATURER, RECOMMENCER, ÉCRIRE ENTRE LES LIGNES.
1. Un brouillon propre est souvent un brouillon où on n'a rien retravaillé.
1. LES AFFICHES DE MOTS ET LA CARTE SONT SOUS LES YEUX.
1. L'enseignant passe et pose UNE question : « qu'est-ce que tu veux dire ? »
1. Jamais « c'est mal écrit ». On aide à dire, pas à corriger.

	Trace
individuel
	10'
	1. Mon brouillon.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Trois phrases ; débuts fournis

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Cinq phrases ; varier les débuts


Trace écrite / bilan : Mon texte, premier jet.


SÉANCE 5 / 5 — Améliorer et mettre au propre
	Objectif
	Relire et recopier son texte.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Brouillons ; grille ; annexe 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ma grille de relecture
collectif
	18'
	1. ON NE RELIT PAS « POUR VOIR S'IL Y A DES ERREURS ». Ça ne marche pas.
1. ON RELIT UNE SEULE CHOSE À LA FOIS. C'est la méthode de l'année.
1. MA GRILLE, EN TROIS PASSAGES au CE1 :
1. PASSAGE 1 : les MAJUSCULES au début de chaque phrase.
1. PASSAGE 2 : les POINTS à la fin de chaque phrase.
1. PASSAGE 3 : les mots que je connais — je vérifie sur les affiches.
1. TROIS PASSAGES SUR LE MÊME TEXTE. C'est long, et c'est la seule façon efficace.
1. LE GESTE QUI AIDE : je pose mon doigt sur chaque point, un par un.
1. Ou je les entoure au crayon de couleur.
1. LA MAIN AIDE LES YEUX. C'est vrai à tout âge.
1. ET UN CONSEIL : je relis À VOIX BASSE.
1. En lisant dans ma tête, je lis ce que j'ai VOULU écrire.
1. Pas ce que j'ai VRAIMENT écrit.
1. Ce conseil est de professionnel, et il vaut pour les adultes aussi.

	Au propre
individuel
	17'
	1. Chacun recopie son texte au propre, avec la stratégie de copie experte.
1. LÀ, ON SOIGNE L'ÉCRITURE. C'est le seul moment où on la regarde.
1. On ajoute un dessin du personnage.
1. ET ON AFFICHE TOUS LES TEXTES, sans exception et sans classement.

	Trace
individuel
	10'
	1. Mon texte au propre ; l'affichage.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Deux passages de relecture ; lignes plus larges

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Trois passages ; relire le texte d'un camarade


Trace écrite / bilan : Mon texte au propre, affiché.


ANNEXE 1 — La copie experte et la phrase  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
COMMENT JE COPIAIS AVANT
1. LETTRE PAR LETTRE. Je regarde, j'écris une lettre, je regarde encore.
1. C'est TRÈS LONG. Et ça fait BEAUCOUP d'erreurs.
1. Parce qu'à force d'aller et venir, JE PERDS MA PLACE.
MA COPIE EXPERTE, EN QUATRE TEMPS
	N°
	Ce que je fais

	1
	JE LIS toute la phrase

	2
	JE REGARDE bien

	3
	JE CACHE le modèle et j'écris DE MÉMOIRE

	4
	JE DÉCOUVRE et je VÉRIFIE


 
CE QUE JE REGARDE AVANT DE CACHER
	Je regarde
	Parce que c'est ce que j'oublie

	LES MAJUSCULES
	

	LES ACCENTS
	

	LES LETTRES QU'ON N'ENTEND PAS
	

	LA PONCTUATION
	


 
POURQUOI CACHER EST LA CLÉ
1. Parce que ça m'oblige à GARDER EN TÊTE.
1. Et garder en tête, ÇA SE TRAVAILLE.
1. UN ÉLÈVE QUI COPIE SANS JAMAIS CACHER NE PROGRESSE PAS.
JE COMMENCE PETIT
1. Au début : je cache après UN SEUL MOT. C'est déjà bien !
1. Puis deux mots. Puis un groupe. Puis une phrase entière.
1. Je cache après ……… mots.
Ex. 4 — CE QUI FAIT UNE PHRASE
	Est-ce une phrase ?
	Pourquoi

	Le chien court dans le jardin.
	OUI

	le chien court dans le jardin
	NON — il manque la majuscule et le point

	Le chien dans le jardin.
	NON — il manque ce qu'il FAIT

	Court le dans jardin chien le.
	NON — les mots sont dans le désordre


 
MES TROIS CONDITIONS
	N°
	Ma condition

	1
	elle commence par une MAJUSCULE

	2
	elle se termine par un POINT

	3
	ELLE VEUT DIRE QUELQUE CHOSE


 
LA 3e EST LA PLUS IMPORTANTE
1. Et c'est celle qu'on oublie.
1. Une suite de mots avec une majuscule et un point n'est pas forcément une phrase.
Ex. 5 — MON TEST
1. JE LA LIS À VOIX HAUTE À QUELQU'UN.
1. S'IL COMPREND, c'est une phrase.
1. S'il fronce les sourcils, il manque quelque chose.
Ex. 6 — LA MAJUSCULE ET LE POINT VONT ENSEMBLE
1. Ils marquent LE DÉBUT et LA FIN.
1. Comme les deux bouts d'une ficelle.
1. Si j'écris une majuscule, JE PENSE AU POINT QUI VA AVEC.


ANNEXE 2 — Ma carte d'identité de personnage  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MA CARTE D'IDENTITÉ
	Rubrique
	Ma réponse
	☑ lu / ? deviné

	Son nom
	
	

	Son âge
	
	

	Où il habite
	
	

	Ce qu'il aime
	
	

	Ce dont il a peur
	
	

	Ce qu'il sait faire
	
	

	Son problème dans l'histoire
	
	


 
MON PETIT SYMBOLE
1. UNE COCHE ☑ quand c'est ÉCRIT dans le texte.
1. UN POINT D'INTERROGATION ? quand je l'ai DEVINÉ.
POURQUOI CE SYMBOLE EST UTILE
1. Il m'apprend à distinguer CE QUE JE LIS de CE QUE J'INVENTE.
J'AI LE DROIT D'INVENTER
1. Pour les rubriques que le texte ne dit pas.
1. MAIS IL FAUT QUE ÇA AILLE AVEC L'HISTOIRE.
1. Si mon personnage vit dans une forêt, IL N'A PAS PEUR DES VOITURES.
1. JE N'INVENTE PAS N'IMPORTE QUOI. J'invente ce qui POURRAIT être vrai.
Ex. 4 — DE MA CARTE À MES PHRASES
	Ma rubrique
	Ma phrase

	Son nom : Lila
	Elle s'appelle Lila.

	Ce qu'elle aime : les chevaux
	Elle aime les chevaux.

	Ce dont elle a peur : le noir
	Elle a peur du noir.


 
POURQUOI REMPLIR LA CARTE D'ABORD
1. Parce que je n'ai plus à chercher QUOI dire. Je sais déjà.
1. Je n'ai plus qu'à m'occuper de COMMENT l'écrire.
1. PRÉPARER AVANT D'ÉCRIRE. Ça me servira toujours.
Ex. 5 — MON PIÈGE
1. Commencer TOUTES mes phrases par le même mot :
1. « Elle s'appelle… Elle aime… Elle a peur… Elle habite… »
1. C'est correct. Mais c'est MONOTONE.
MON ASTUCE
	Au lieu de…
	Je peux écrire…

	Elle a huit ans.
	Lila a huit ans.

	Elle a un chat.
	Dans sa maison, il y a un chat.

	Elle a peur du noir.
	Le soir, elle a peur du noir.


 
1. CHANGER LE DÉBUT D'UNE PHRASE SUR DEUX SUFFIT.
Ex. 6 — MON BROUILLON
1. MON BROUILLON A LE DROIT D'ÊTRE SALE.
1. Je peux raturer, recommencer, écrire entre les lignes.
1. Un brouillon tout propre est souvent un brouillon où on n'a RIEN retravaillé.


ANNEXE 3 — Ma relecture et mon bilan  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
RELIRE « POUR VOIR S'IL Y A DES ERREURS » NE MARCHE PAS
1. Parce qu'on ne peut pas TOUT surveiller en même temps.
MA GRILLE : TROIS PASSAGES
	N°
	Je cherche SEULEMENT…

	1
	les MAJUSCULES au début de chaque phrase

	2
	les POINTS à la fin de chaque phrase

	3
	les mots que je connais — je vérifie sur les affiches


 
LE GESTE QUI AIDE
1. Je pose mon DOIGT sur chaque point, un par un.
1. Ou je les ENTOURE au crayon de couleur.
1. LA MAIN AIDE LES YEUX.
MON CONSEIL DE PROFESSIONNEL
1. JE RELIS À VOIX BASSE.
1. En lisant dans ma tête, je lis ce que j'ai VOULU écrire.
1. Pas ce que j'ai VRAIMENT écrit.
REGARDER UNE AFFICHE N'EST PAS TRICHER
1. C'est UTILISER UN OUTIL.
1. Les adultes aussi regardent leurs outils.
Ex. 4 — AU PROPRE
1. Là, JE SOIGNE MON ÉCRITURE.
1. C'est le seul moment où on la regarde.
1. Et j'ajoute un dessin de mon personnage.
Ex. 5 — MON BILAN
	Je sais…
	☺
	☹

	copier en cachant le modèle
	
	

	regarder les majuscules et les accents avant de cacher
	
	

	écrire une phrase avec majuscule et point
	
	

	vérifier qu'elle veut dire quelque chose
	
	

	remplir une carte d'identité
	
	

	écrire quatre phrases sur un personnage
	
	

	relire en trois passages
	
	


 
Ex. 6 — MON PROGRÈS
1. En septembre, je cachais après ……… mots.
1. Maintenant, je cache après ……… mots.


ANNEXE 4 — Notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
PRÉCAUTIONS
1. LE BROUILLON A LE DROIT D'ÊTRE SALE. On n'évalue jamais l'écriture sur un brouillon.
1. NE JAMAIS dire « c'est mal écrit » pendant la phase de production. On aide à DIRE, pas à corriger.
1. AFFICHER TOUS LES TEXTES, sans exception et sans classement.
1. Ne jamais lire à voix haute le texte d'un élève pour en pointer les erreurs.
1. Attention aux élèves dysgraphiques : privilégier le nombre de phrases sur la longueur, autoriser des lignes plus larges, et ne jamais faire recopier plusieurs fois.
1. La carte d'identité porte sur un PERSONNAGE, jamais sur l'élève lui-même.
LA COPIE EXPERTE — le contenu le plus rentable
1. La copie lettre à lettre est la stratégie spontanée, et elle est inefficace.
1. CACHER LE MODÈLE est le geste décisif. Sans lui, il n'y a pas d'apprentissage.
1. AUGMENTER PROGRESSIVEMENT L'EMPAN : un mot, deux mots, un groupe, une phrase.
1. Chacun à son rythme : l'empan de copie est un bon indicateur de progrès, et il se note.
1. Les quatre points à regarder (majuscules, accents, lettres muettes, ponctuation) sont exactement ceux qu'on oublie.
1. COMPTER LES MOTS JUSTES, pas les erreurs. Règle de toute l'année.
CE QUI FAIT UNE PHRASE
1. Les contre-exemples sont plus formateurs que les exemples. Les préparer soigneusement.
1. LA TROISIÈME CONDITION (« ça veut dire quelque chose ») est la plus importante et la moins enseignée.
1. LE TEST DE LA LECTURE À VOIX HAUTE À QUELQU'UN est simple, objectif, et à la portée d'un CE1.
1. « La majuscule et le point vont ensemble, comme les deux bouts d'une ficelle » : image efficace.
LA CARTE D'IDENTITÉ
1. C'est un écrit ORGANISÉ, pas un récit. La distinction est utile et rarement faite.
1. LE SYMBOLE ☑ / ? distingue ce qui est lu de ce qui est inventé. Outil simple et très formateur.
1. « On invente ce qui POURRAIT être vrai » est une première idée de cohérence. Elle servira toute la scolarité.
1. REMPLIR LA CARTE AVANT D'ÉCRIRE allège considérablement la production : l'élève n'a plus à chercher quoi dire.
1. C'est le principe « planifier avant de produire », installé dès le CE1.
VARIER LES DÉBUTS DE PHRASE
1. Premier levier d'amélioration de l'année. Un seul suffit au CE1.
1. « Changer une phrase sur deux suffit » : consigne réaliste, qui évite le découragement.
LA RELECTURE EN TROIS PASSAGES
1. « Relire pour voir » ne fonctionne pas, et personne ne le dit aux élèves.
1. TROIS PASSAGES SEULEMENT au CE1. Ils passeront à cinq au CE2.
1. LE GESTE (doigt, entourage) matérialise la vérification. Sans lui, la relecture est fictive.
1. RELIRE À VOIX BASSE : on lit sinon ce qu'on a voulu écrire. Conseil vrai à tout âge.
Pour une classe CE1/CE2 ou CE1/CE2/CM1
1. LA CARTE D'IDENTITÉ D'UN HÉROS EST COMMUNE AUX TROIS NIVEAUX EN PÉRIODE 1.
1. LA COPIE EXPERTE se travaille en COLLECTIF COMPLET : de nombreux CE2 et CM1 copient encore lettre à lettre.
1. Seul l'empan diffère : un mot au CE1, un groupe au CE2, une phrase entière au CM1.
1. LES RUBRIQUES DE LA CARTE sont communes ; les niveaux supérieurs en ajoutent (son caractère, ce qu'il pense).
1. LE SYMBOLE ☑ / ? vaut aux trois niveaux et prépare le travail sur l'implicite.
1. LA GRILLE DE RELECTURE est la même méthode, avec un nombre de passages croissant : 3 au CE1, 5 au CE2 et au CM1.
1. L'AFFICHAGE DES TEXTES est commun, sans distinction de niveau et sans classement.
1. Ce qui diffère : le CE1 écrit 4 à 5 phrases ; le CE2 un portrait de 8 à 12 lignes ; le CM1 un portrait structuré avec des écrits de travail.


ANNEXE 5 — Projection 1 — Copier sans se tromper  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
COMMENT JE COPIAIS AVANT
1. LETTRE PAR LETTRE.
1. C'est TRÈS LONG. Et ça fait beaucoup d'erreurs.
MA COPIE EXPERTE
	N°
	Ce que je fais

	1
	JE LIS

	2
	JE REGARDE bien

	3
	JE CACHE et j'écris de mémoire

	4
	JE VÉRIFIE


 
CE QUE JE REGARDE AVANT DE CACHER
1. LES MAJUSCULES · LES ACCENTS
1. LES LETTRES QU'ON N'ENTEND PAS · LA PONCTUATION
POURQUOI CACHER
1. Parce que ça m'oblige à GARDER EN TÊTE.
1. UN ÉLÈVE QUI NE CACHE JAMAIS NE PROGRESSE PAS.


ANNEXE 6 — Projection 2 — La carte d'identité d'un personnage  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
MA CARTE
	Rubrique
	☑ lu / ? deviné

	Son nom
	

	Son âge
	

	Où il habite
	

	Ce qu'il aime
	

	Ce dont il a peur
	

	Son problème
	


 
MON SYMBOLE
1. ☑ quand c'est ÉCRIT dans le texte.
1. ? quand je l'ai DEVINÉ.
J'AI LE DROIT D'INVENTER
1. MAIS IL FAUT QUE ÇA AILLE AVEC L'HISTOIRE.
1. J'invente ce qui POURRAIT être vrai.
POURQUOI JE REMPLIS LA CARTE AVANT D'ÉCRIRE
1. Parce qu'après, JE SAIS DÉJÀ QUOI DIRE.
1. Je n'ai plus qu'à m'occuper de COMMENT l'écrire.
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